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Lire la Bible en hébreu1
  

Psaume 16 (Vulgate 15) 1.2a.5, 7-8, 9-10, 2b.11 

1b Garde-moi, mon Dieu : j’ai fait de toi mon refuge. 

2a J’ai dit au Seigneur : « Tu es mon Dieu ! 

5 Seigneur, mon partage et ma coupe : de toi dépend mon sort. » 

7 Je bénis le Seigneur qui me conseille : même la nuit mon cœur m’avertit. 

8 Je garde le Seigneur devant moi sans relâche ; il est à ma droite : je suis inébranlable. 

9 Mon cœur exulte, mon âme est en fête, ma chair elle-même repose en confiance : 

10 tu ne peux m’abandonner à la mort  ni laisser ton ami voir la corruption. 

2b Je n’ai pas d’autre bonheur que toi. 

11 Tu m’apprends le chemin de la vie : devant ta face, débordement de joie ! 

   À ta droite, éternité de délices ! 

  

 Ce psaume est chanté pour la Messe du 33e dimanche du temps ordinaire, année B, 

avec pour refrain le verset 1b dont on peut lire l’étude ci-dessous (§ I). 

 Pour le 13e dimanche du temps ordinaire, année C (30.6.2019), le refrain est : 

« Dieu, mon bonheur et ma joie ! », d’après les versets 2 et 11. C’est un refrain passe-partout 

et composite : il reprend un mot du v. 2 ( טוֹבָתִי tovati / ṭōḇāṯī « mon bien, mon 

bonheur ») et s’inspire d’un mot du v. 11 ( מָחוֹת בַע שְׂ  sova sǝmaḥot / śōḇaʕ śǝmāḥōṯ שֹׂ

« rassasiement de joies »). Je propose ici l’étude du verset 8 : « Je garde le Seigneur devant 

moi sans relâche ; il est à ma droite : je suis inébranlable. » (§ II). 

 Le texte intégral du psaume en hébreu est donné à la fin. 

 

  I. Ps 16,1b : « Garde-moi, mon Dieu : j’ai fait de toi mon refuge » 

Le texte en hébreu est donné en double:  

(1) texte avec les signes vocaliques qui indiquent les voyelles;  

(2) texte avec les mêmes signes vocaliques, plus les signes de cantillation : 

רֵנִי אֵל, כִי (1)   חָסִיתִי בָךְ-שָמְׂ

ךְ (2) יתִי בָָֽׁ י־חָסִֵ֥ ל כִָֽׁ ֵ֝֗ נִי א   ֵ֥ מְר    שָָֽׁ

 

Ecoute et prononciation 

Écouter l'enregistrement de ce verset-refrain par le P. Abraham Shmueloff (Jérusalem, 

12.8.1912 - 21.3.1994); l’enregistrement est donné cinq fois de suite. Voici le texte en 

transcription simple: shomreni El ki hasiti vakh « Garde-moi, Dieu, car je me suis réfugié en 

Toi! ». N.B. Le s dans le mot hasiti se prononce s (autrement, on transcrirait z). 

Transcription précise (qui transcrit distinctement chaque consonne et indique la longueur des 

voyelles)2: šŏmrēnī ʔĒl kī-ḥāsīṯī ḇāḵ. 

                                                 
1 Cette étude du refrain du psaume en hébreu, et toute cette série d’études, est dédiée à P. Jacques Fontaine OP 

(Roubaix, 21.7.1921 - Jérusalem, 21.3.2019), qui a enregistré la proclamation de toute la Bible en hébreu par le 

P. Abraham Shmueloff à la fin des années 1970. Fr. Jacques m’a guidée pour apprendre à lire la Bible en hébreu 

en 1989-1990 ; il a eu l’intuition et l’espérance de rendre la Bible en hébreu accessible à tout croyant chrétien 

pour rencontrer directement et de manière plus incarnée la Parole de Dieu.  

Fr. Jacques est plus connu en France pour les retraites itinérantes Bible sur le Terrain (BST), qu’il a conçues 

intégralement en sillonnant la terre d’Israël dans les années 1960. Toute la prédication de fr. Jacques est 

accessible sur le site : http://www.biblesurleterrain.net/. On peut aussi consulter le site : 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Maison_Saint-Isaïe. P 
2 J’utilise le système de transcription de mon maître à l’Université hébraïque de Jérusalem, Professeur Gideon 

http://www.biblesurleterrain.net/
https://fr.wikipedia.org/wiki/Maison_Saint-Isaïe
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Explication mot-à-mot (ce qui nécessite quelques termes techniques de grammaire)
3 

רֵנִי .1  « šŏmrēnī « garde-moi ». La racine est š-m-r, c'est le verbe « garder, conserver שָמְׂ

(latin custodire) à l'impératif 2e personne du singulier masculin מֹׂר  šǝmōr [une seule שְׂ

syllabe] « garde ! », avec le suffixe de la 1e personne, complément d'objet : נִי- -nī. L'ajout 

du suffixe modifie l'équilibre du mot, ce qui entraîne un léger changement de la vocalisation 

(la forme isolée šǝmōr devient šŏmr- en recevant un suffixe). 

 ʔĒl (le ’alef, qui est une consonne – décrite comme arrêt glottal - est transcrit אֵל .2 

conventionnellement par le signe ʔ) ou plus fréquemment אֱלֹהִים ʔĚlōhīm est une 

appellation de Dieu, le Créateur. Le Nom de beaucoup le plus fréquent est le tétragramme 

הוָה  YHWH qu’on lit Adonay, « le SEIGNEUR », Nom qui se trouve dans presque chaque יְׂ

psaume, et dans tous les autres livres de la Bible (sauf dans le livre d'Esther). 

 .kī « car ». C'est un mot de coordination qui peut avoir plusieurs significations כִי .3 

 ḥāsīṯī « je me suis réfugié ». C’est le verbe « se réfugier, s'abriter, chercher חָסִיתִי .4 

refuge » dont la racine est ḥ-s-h (étymologiquement ḥ-s-y); il est à l'accompli, désignant une 

action comme achevée; la finale תִי- -tī est le suffixe-sujet de la 1e personne à l'accompli. 

 bǝ- « dans », avec le suffixe -ḵā de la 2e בְׂ  ḇāḵ « en Toi ». C’est la préposition בָךְ .5 

personne du masculin singulier ָך  en toimasculin ». Ce mot en fin de verset se trouve » בְׂ

allongé en la forme pausale ְבָך bāḵ. 

 

    II. Ps 16,8 : 
« Je garde le Seigneur devant moi sans relâche; il est à ma droite : je suis inébranlable » 

Le texte en hébreu est donné en double:  

(1) texte avec les signes vocaliques qui indiquent les voyelles;  

(2) texte avec les mêmes signes vocaliques, plus les signes de cantillation : 

דִי תָמִיד:  (1) נֶגְׂ הוָה לְׂ   אֶמּוֹט-כִי מִימִינִי, בַל   שִוִיתִי יְׂ

יד  (2) י תָמִִ֑ יתִי יְהוָָ֣ה לְנֶגְדִָ֣ וֹט׃   שִוִִּ֬ ל־אֶמָֽׁ י בַּ ימִינִֵ֗֝ י מִָֽׁ   כִֵ֥

 

Ecoute et prononciation 

Écouter l'enregistrement de ce verset-refrain par le P. Abraham Shmueloff (Jérusalem, 

12.8.1912 - 21.3.1994); l’enregistrement est donné cinq fois de suite. Voici le texte en 

transcription simple: shivviti Adonay lǝ-negdi tamid ki mimini bal-’emmot  

« Je place constamment le Seigneur face à moi ; comme (Il est) à ma droite, je ne 

chancellerai pas » 

Transcription précise (qui transcrit distinctement chaque consonne et indique la longueur des 

voyelles): 

 šiwwīṯī Adonay lǝ-nεgdī ṯāmīḏ kī mīmīnī bal-ʔεmmōṭ.  

 

 

 

                                                                                                                                                       
Goldenberg (1930-2013) dans son dernier ouvrage Semitic Languages : Features, Structures, Relations, 

Processes (Oxford University Press, 2013), p. 7. 
3 L’importance de la grammaire paraît encore plus évidente aujourd’hui qu’au 16e siècle quand Michel de 

Montaigne écrivait : « La plupart des occasions des troubles du monde sont grammairiennes. » (Essais, II, 12). 
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  Explication mot-à-mot (avec inévitablement quelques termes techniques de grammaire) 

 šiwwīṯī « je place (littéralement : j’ai placé) ». La racine du verbe est š-w-h (ou שִוִיתִי .1

étymologiquement š-w-y), le sens de base est l’idée d’égalité; le verbe est employé dans la 

construction appelée binyan pi‘el dans la grammaire hébraïque avec le sens de « mettre, 

placer ». Le psalmiste place le Seigneur face à soi et c’est dans cette Présence qu’il accueille 

tous les événements de sa vie. Le verbe à la première personne du singulier (suffixe תִי- -tī), 

est à l’accompli, dans le sens d’un fait qui a eu lieu dans le passé et qui, ici, est présenté 

comme un état permanent et donc présent. 

2. C’est le tétragramme. 

דִי .3 נֶגְׂ  lǝ-nεgdī « devant moi, face à moi ». C’est une préposition composée de la לְׂ

préposition inséparable - ְׂל lǝ- et du mot נֶגֶד nεgεḏ indiquant ce qui est devant. Le yōḏ final 

est le suffixe de la 1e personne du singulier.  

 tamīḏ est un adverbe : « toujours (dans le sens de :) תָמִ יד ṯāmīḏ ou תָמִיד .4

constamment, continuellement, en permanence ». 

 « kī est une conjonction polyvalente, qu’on peut traduire « comme, puisque כִי .5

introduisant la proposition subordonnée de cause qui explique pourquoi le psalmiste est 

habité par un sentiment de solidité indéracinable (« je suis inébranlable »). 

 : min « de (latin מִן mīmīnī « à ma droite ». Le premier mēm est la préposition מִימִינִי .6

ex, ab) » qui a perdu le nūn final en se préfixant au mot suivant יָמִין yāmīn « (la) droite ». 

Le yōḏ final est le suffixe de la 1e personne du singulier « (littéralement) la droite de moi, ma 

droite ». La droite est la place du défenseur, de l’avocat (note de la Bible Osty). 

 bal est une בַל bal-ʔεmmōṭ « je ne chancellerai pas ». Le premier mot בַל-אֶמּוֹט .7

négation, synonyme poétique de la négation usuelle ֹׂא  lō « ne…pas ». La racine du verbe ל

qui suit est m-w-ṭ « vaciller, chanceler ». C’est un verbe intransitif et il est employé dans une 

construction appelée binyan nif‘al dans la grammaire hébraïque (le nif‘al sert à exprimer la 

voix passive, mais les verbes intransitifs sont aussi de préférence employés au nif‘al). Le 

verbe est employé à l’inaccompli (futur); le א ʔālεf initial est le préfixe-sujet, 1e personne du 

singulier. La même phrase בַל-אֶמּוֹט se retrouve en Ps 10,6 et Ps 30,7. 

 

La liturgie nous propose ce psaume de confiance, attribué au roi David (v. 1a). Le 

psalmiste parle à la première personne pour proclamer sa confiance en la Présence du 

Seigneur avec lui et même en lui (v. 7). David, inspiré par l’Esprit, a vu à l’avance la venue 

du Christ (Matthieu 22,43) bien avant l’Événement de Nazareth, l’Incarnation, et bien avant 

la naissance de Jésus / Yeshua‘ à Bethlehem. Dieu s’est fait homme, Il s’est fait l’un de nous, 

il est impossible de se faire plus proche que cela. Pourtant le Seigneur s’est abaissé encore 

plus bas et s’est fait Hostie. Quand l’Hostie consacrée est exposée devant nous, nous sommes 

en plénitude dans la situation du psalmiste qui dit au verset 8: « J’ai mis le SEIGNEUR devant 

moi », au sens où je me mets en présence du Seigneur pendant le temps de l’adoration. Et 

quand je repars, Il ne nous quitte pas, « Il est à ma droite, je suis inébranlable ». אָמֵן Amen! 

 

Contact : nadine.pavie18@gmail.com. Merci. 

 

mailto:nadine.pavie18@gmail.com
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Ps 16,1-11 (intégral) 

דָוִד:   א  תָם לְׂ רֵנִי אֵל, כִי   מִכְׂ  .חָסִיתִי בָךְ-שָמְׂ

תְׂ לַיהוָה, אֲדֹׂנָי אָתָה;   ב  .עָלֶיךָ-טוֹבָתִי, בַל   אָמַרְׂ

דוֹשִים, אֲשֶ   ג אַדִירֵי, כָל   בָאָרֶץ הֵמָּה; -רלִקְׂ צִי-וְׂ  .בָם-חֶפְׂ

בוֹתָם,   ד בו עַצְׂ  :אַחֵר מָהָרו   יִרְׂ

כֵיהֶם מִדָם; -בַל מוֹתָם, עַל-אֶשָא אֶת-ובַל   אַסִיךְ נִסְׂ פָתָי-שְׂ  .שְׂ

נָת  ה הוָה, מְׂ כוֹסִי-יְׂ קִי וְׂ  .אַתָה, תוֹמִיךְ גּוֹרָלִי    --חֶלְׂ

לוחֲבָלִי  ו עִמִים; -ם נָפְׂ רָה עָלָי-אַף   לִי, בַנְׂ  .נַחֲלָת, שָפְׂ

עָצָנִי; -אֶת--אֲבָרֵךְ  ז הוָה, אֲשֶר יְׂ יוֹתָי-אַף   יְׂ רונִי כִלְׂ  .לֵילוֹת, יִסְׂ

דִי תָמִיד:   ח נֶגְׂ הוָה לְׂ  .אֶמּוֹט-כִי מִימִינִי, בַל   שִוִיתִי יְׂ

בוֹ--לָכֵן, שָמַח לִבִי  ט כֹׂן לָבֶטַח-אַף   דִי; וַיָגֶל כְׂ שָרִי, יִשְׂ  .בְׂ

ֹׂא  י אוֹל; -כִי, ל שִי לִשְׂ ב נַפְׂ ֹׂא   תַעֲזֹׂ אוֹת שָחַת-ל ךָ, לִרְׂ  .תִתֵן חֲסִידְׂ

 :אֹׂרַח חַיִים   תוֹדִיעֵנִי,   יא

מָחוֹת, אֶת בַע שְׂ ךָ נֶצַח   פָנֶיךָ; -שֹׂ עִמוֹת בִימִינְׂ  .נְׂ

  
 Psaume intégral, avec les signes de cantillation  

ד  א  ם לְדָוִִ֑ ךְ׃   מִכְתֵָ֥ יתִי בָָֽׁ י־חָסִֵ֥ ל כִָֽׁ ֵ֝֗ נִי א   ֵ֥ מְר   שָָֽׁ

תָה  ב יהוָה אֲדֹנָָ֣י אִָ֑ ַָֽֽׁ֭ רְתְ לַּ ָ֣ יךָ׃   אָמַּ ל־עָלֶָֽׁ י בַּ וֹבָתִֵ֗֝  טָֽׁ 

מָה  ג ִ֑ רֶץ ה  קְדוֹשִים אֲשֶר־בָאָָ֣ ם׃   לִַֽ֭ י כָל־חֶפְצִי־בָָֽׁ ֵ֝֗ דִיר  אַּ  וְ 

צְבוֹ ד ו עַּ רו   תָם֮ יִרְבֵ֥ הֵָ֥ ר מָָ֫ ֵ֪ ח   אַּ

ם  ם מִדִָ֑ יהֶָ֣ יךְ נִסְכ  סִָ֣ ל־אַּ י׃   בַּ ל־שְפָתָָֽׁ ם עַּ מוֹתֵָ֗֝ א אֶת־שְ  ל־אֶשֵָ֥ בַּ  וָֽׁ

י  ה י וְכוֹסִִ֑ ה מְנָת־חֶלְקִֵ֥ הוֵָ֗֝ י׃   יְָֽׁ וֹרָלִָֽׁ יךְ גָֽׁ ה תוֹמִֵ֥ תֵָ֗֝  אַּ 

ים  ו נְעִמִִ֑ י בַּ פְלו־לִַֽ֭ ים נָָֽׁ ה עָלָָֽׁ    חֲבָלִָ֣ פְרֵָ֥ ת שָָֽׁ חֲלֵָ֗֝  ָֽׁ ף־נַּ  י׃אַּ

נִי  ז ר יְעָצִָ֑ הוָה אֲשֶָ֣ ךְ אֶת־יְַֽ֭ ֵ֝֗ י׃   אֲבָר  ונִי כִלְיוֹתָָֽׁ וֹת יִסְרֵ֥ ילֵ֗֝ ף־ל    אַּ

יד  ח י תָמִִ֑ יתִי יְהוָָ֣ה לְנֶגְדִָ֣ וֹט׃   שִוִִּ֬ ל־אֶמָֽׁ י בַּ ימִינִֵ֗֝ י מִָֽׁ   כִֵ֥

ן ט ֵ֤ י  לָכ  יָָָּ֣֣גֶל כְבוֹדִִ֑ בִי וַּ ח לִַֽ֭ ָ֣ ח׃   ׀ שָמַּ טַּ ן לָבֶָֽׁ י יִשְכֵֹ֥ שָרִֵ֗֝ ף־בְ   אַּ

י י וֹל  כִֵ֤ י לִשְאִ֑ פְשִָ֣ ב נַּ עֲזָֹ֣ א־תַּ ָֹֽׁ ת׃   ׀ ל חַּ וֹת שָָֽׁ ידְךֵָ֗֝ לִרְאֵ֥ סִָֽׁ ן חֲ  ֵ֥ א־תִת  ָֹֽׁ  ל

נִי֮  יא וֹדִיע  ים   תָֽׁ יִֵ֥ ח חַָּ֫ רַּ  אֵֹ֤

מָחוֹת אֶת־פָנִֶ֑יךָ  ע שְַֽ֭ בַּ ח׃   שָֹ֣ צַּ ינְךָָ֣ נֶָֽׁ   נְעִמ֖וֹת בִימִָֽׁ


